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À  la  fin  du  XVe  siècle  l'archevêque
d'Embrun, avec l'appui du parlement de
Grenoble,  lança  une  véritable  croisade
contre  les  vaudois  et   notamment  les
habitants  des  vallées  de  Freissinières,
Vallouise et Pragelato.
Les  vaudois  n'eurent  le  choix  qu'entre
l'abjuration, la fuite  ou la mort.

 Certains  émigrèrent  à  nouveau,
notamment ceux de Freissinnières qui
partirent  en  1488  s'installer  à
Cabrières-d'Aigues.  75  d'entre  eux
figurent sur l'acte d'habitation passé en
1495  avec  le  seigneur  de  La-Tour-
d'Aigues, Raymond d'Agoult.

1 -  Un peu d'histoire...

Sur les Pas des Vaudois
des Alpes à la Provence

Disciples d’un nommé Vaudès, les vaudois constituent
une minorité religieuse, née à Lyon au XIIe siècle.
Remettant  en  cause  plusieurs  dogmes  de  l'église
catholique,  ils  furent  chassés  de  Lyon  en  1183  puis
condamnés comme hérétiques en 1215.
Ils se sont alors dispersés, d’abord en France et en Italie,
puis dans toute l’Europe. Leur foi est alors vécue dans la
clandestinité et sous la menace de poursuites.
À  partir  de  leur  refuge  alpin,  une  partie  d’entre  eux
vinrent s’établir au XVe  siècle en Provence et dans le
Comtat Venaissin, à l’appel des seigneurs, sur des terres
tombées en friche. 

2 – L'installation à Cabrières-d'Aigues



3 - Les objectifs de notre sentier

Ces colons fuient la persécution : on peut en déduire que,
dans  leurs  déplacements,  ils  vont  rechercher  des  lieux
sûrs,  voyager  en  toute  discrétion,   et  cheminer  sur  des
itinéraires où ils pourront trouver refuge et abri chez "ceux
de leur secte". 
Cela les amène parfois à s'écarter de la voie de la vallée, la
plus directe,  en passant plus à l'ouest par les montagnes
des  Hautes-Alpes  et  de  la  Drôme  provençale,  où  les
protestants sont encore aujourd'hui en nombre.
Nous  souhaitons  retrouver  et  mettre  en  valeur  les
itinéraires  empruntés  du  Piémont  et  du  Dauphiné  au
Luberon  par  les  vaudois,   voies  et  lieux  de  passage
empruntés à l’occasion de leurs migrations comme lors de
leurs déplacements ordinaires ou lors des persécutions de
1545.

Les  relations  entre  les  vallées  du  sud  des
Alpes et la Provence ont de tout temps été
nombreuses.  Cela  a  commencé de manière
certaine au temps de l'empire romain avec la
Via Domitia.
L'itinéraire choisi par ces colons, empruntant
les chemins  de montagne,  a été pour nous
source d'inspiration pour imaginer  dans un
premier  temps  un  itinéraire  de  randonnée
allant  de  Freissinières  à  Cabrières-d'Aigues,
appelé  à  faire  partie  d'un  grand  sentier
« Sur  les  Pas  des  Vaudois  des  Alpes  à  la
Provence ».

trait rouge : Via Domitia
trait  bleu :  itinéraire  de  fuite  par  les
montagnes

Sur les Pas des Vaudois
des Alpes à la Provence



4 – Les différentes étapes

Sur les Pas des Vaudois
des Alpes à la Provence

• Étape 1   : Freissinières – Dormillouse (environ 13 kms)
• Étape 2   : Dormillouse – Prapic ou Orcières (environ 20 kms)
• Étape 3   : Prapic ou Orcières – Ancelle (environ 15 à 20 kms)
• Étape 4   : Ancelle – Col Bayard ou Gap (environ 15 à 20 kms)
• Étape 5   :Col Bayard ou Gap – Col des Guérins (environ 20 à 25 kms)
• Étape 6   : Col des Guérins – Peyssier (environ 15 kms)
• Étape 7   : Peyssier – Trescléoux (environ 25 kms)
• Étape 8   : Trescléoux – Orpierre (environ 12 kms)
• Étape 9   : Orpierre – Barret-sur-Méouge ( environ 13 kms)
• Étape 10 : Barret-sur-Méouge – Saint-Vincent-sur-Jabron (environ 15 kms)
• Étape 11 : Saint-Vincent-sur-Jabron – Ongles (environ 22 kms)
• Étape 12 : Ongles – Valsaintes (environ 16 kms)
• Étape 13 : Valsaintes – Céreste (environ 16 kms)
• Étape 14 : Céreste – Cabrières d'Aigues (environ 21 kms)



5 – Aspects touristiques et économiques

La  réalisation  d'un  tel  sentier,  outre  l'intérêt
historique  et  mémoriel,  a  aussi  un  intérêt
économique. Le développement de la pratique
de la randonnée pédestre par  une population
de plus en plus urbaine caractérise la recherche
par  cette population d'un cadre champêtre et
d'une  certaine  quiétude  propre  à  favoriser  le
ressourcement et l'évacuation du stress urbain
et  professionnel.  Les  randonneurs  apprécient
cette pratique  pour le bien-être physique qu'ils
y  trouvent,  mais  ils  sont  souvent  aussi  très
intéressés  par  l'histoire  des  territoires  qu'ils
découvrent,  pour  l’enrichissement  qu'il  leur
apporte sur le plan intellectuel ou spirituel.

Ce  projet  réunira  à  terme,  dans  un  cadre  franco-italien,  différentes  régions :  Luberon,
Dauphiné,  vallées vaudoises du Piémont....
Outre ce premier itinéraire présenté ici, un second itinéraire devrait suivre, conduisant de
Bobbio Pellice à Lourmarin, puis un troisième qui, par le col de Larches, conduisit les vaudois
des environs de Cuneo au nord du Luberon, où ils s'installèrent principalement. 

Les partenaires français

- AEVHL
- Mairie de Mérindol
- PNR du Luberon
- PNR des Baronnies Provençales
- Région Sud
- Département du Vaucluse
- Offices du tourisme
- Communautés de communes
-  Comités départementaux du  
tourisme et de la randonnée

Les partenaires italiens

- Centro Culturale Valdese

- Società di Studi Valdesi

- Comités du tourisme

- Musées vaudois

- Musée du goût (Frossasco)

- Communauté de montagne du       
Haut-Piémont
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